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Le bit« du calcaire urgonien et de la moiasse

a Pyrimont (din)

CONTRIBUTION A I; EILTIII DE SA GENESE

PAR

J.-J. PITTA KI»

I. — Introduction.

Nous avons entrepris cette etude afin de nous rendre compte,
dans la mesure du possible, si les huiles du calcaire urgonien et
Celles de la moiasse ä Pyrimont avaient des analogies entre elles,
si elles dependaient l'une de Fautre ou si elles n'avaient rien
de commun.

Cette etude peut contribuer ä determiner l'origine de la
bituminisation du gisement de Pyrimont, question tres discutee
actuellement. Le gisement de Pyrimont appartient ä la

Compagnie des Asphaltes de Seyssel, dont la concession, ayant
le Rhone comme axe, a 5 km de largeur et s'etend de Seyssel ä

Bellegarde.
En effet, les auteurs ne sont nullement d'accord sur la genese

de ces bitumes: les uns pretendent que le calcaire urgonien a

ete impregne «per ascensum», c'est-ä-dire par des venues

petroliferes souterraines dont ils n'expliquent pas bien Forigine.
D'autres pretendent que la mineralisation s'est faite «per
descensum », c'est-ä-dire qu'elle aurait pris naissance dans un
terrain superieur ä 1'urgonien, terrain qui aurait fonctionne
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comme roche-mere, puis que le bitume serait descendu, aurait
emigre dans le calcaire urgonien sous-jacent.

A Pyrimont, la molasse, situee au-dessus du calcaire urgonien
en est separee par un conglomerat dont l'epaisseur est tres
variable (de 20 centimetres ä plus d'un metre). II s'agit done de

savoir si le bitume est monte de l'urgonien vers la molasse, ou
au contraire, s'il est descendu de la molasse vers l'urgonien.

Definitions.

Malgre le role important qu'il joue dans bien des travaux,
l'asphalte est un produit peu connu du public qui le confond
souvent avec le bitume ou le goudron; aussi, nous semble-t-il
necessaire de definir nettement les termes de goudron, brai,
petrole, bitume, asphalte.

VAsphalte est une roche calcaire, impregnee de bitume.
Ce qui cree la confusion entre asphalte et bitume e'est le fait
que l'asphalte tire son origine du bitume qui, sur le Lac

Asphaltite (ou Mer Morte) vient former ä la surface de l'eau
des nappes assez considerables.

Le Bitume est un petrole plus ou moins fortement oxyde et
dont les hydrocarbures legers se sont en grande partie evapores.
On peut done avoir toute une gamme de bitumes suivant leur
degre d'oxydation: bitumes liquides, päteux et presque solides,

comme celui improprement appele asphalte, provenant de l'lle
de Trinidad.

Le Petrole est un melange d'hydrocarbures de la serie grasse
et de la serie aromatique.

Le Brai de Petrole est la substance residuelle de la distillation
du petrole, distillation qui s'effectue ä des temperatures rela-
tivement basses.

Le Goudron est la substance residuelle de la distillation ä

haute temperature de la houille.
Le Brai de Goudron est le residu de la distillation des gou-

drons.

L'asphalte, le bitume et le petrole sont done des mineraux
naturels tandis que le brai de petrole, le goudron et le brai de

goudron sont des produits artificiels.
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Ce qui differencie les caracteres des brais de goudron des brais
de petrole est notamment la difference de temperature de

distillation.

En effet, la temperature elevee (cas de la distillation de la

houille) modifie la composition des hydrocarbures. II y aura
done des analogies entre un bitume naturel et un brai de petrole,
notamment le depart des hydrocarbures legers ä temperature
relativement basse.

II. TENEUR EN BITUME DU CALCAIRE URGONIEN ET DE LA

MOLASSE EN DIVERS POINTS DU GISEMENT.

Les echantillons des roches etudiees ont ete concasses, puis
broyes et passes au tamis n° 45.

Pour en extraire le bitume, nous avons utilise l'appareil
extracteur Soxleth, et comme solvant le chloroforme.

Nous avons fait construire dans ce but deux appareils
Soxleth en fer qui ont l'avantage sur ceux en verre de resister
ä 1'augmentation de volume que le chloroforme imprime aux
bouchons de liege ou de caoutchouc.

Nos sacs-filtres avaient une contenance de 500 centimetres
cubes.

Nous avons opere sur des prises de 250 grammes de minerai
brove.

Essai 1.

Calcaire bitumineux du Gisement
de Franclens (rive droite du
Rhone).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 21 gr d'huile.
% de bitume: 8,4%.

Essai 2.

Calcaire bitumineux du gisement
de Chalavrey (Pyrimont), rive
gauche du Rhone.

Prise: 250 gr.
Obtenu: 15,6 gr d'huile.
% de bitume: 6,24%.

Essai 3.

Calcaire bitumineux de la Mine
de Volland (couche n° 3).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 21 gr d'huile.
% en bitume: 8,4%.

Essai 4.

Calcaire bitumineux de la Mine
dfe Volland (couche n° 1).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 19,6 gr d'huile.
% en bitume: 7,84%.



ET DE LA MOLASSE A PYRIMONT (AIN) 145

Essai 5.

Calcaire bitumineux de la Mine
de Volland (couche n° 6).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 23,2 gr d'huile.
%enbitume: 9,24%.

Essai 6.

Calcaire bitumineux de la Mine
de Volland (extremite sud de
la mine).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 20,8 gr d'huile.
% en bitume: 8,32%.

Essai 7.

Molasse bitumineuse situee au-
dessus de l'asphalte (couche I,
Mine de Volland).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 24,6 gr d'huile.
% en bitume: 9,84%.

Essai 8.

Molasse bitumineuse situee au-
dessus de l'asphalte (couche
n° 6, Mine de Volland).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 26,8 gr d'huile.
% en bitume: 10,72%.

Essai 9.

Molasse bitumineuse situee au-
dessus de l'asphalte (extremite
sud de la Mine de Volland).

Prise: 250 gr.
Obtenu: 23,5 gr d'huile.
% en bitume: 9,4%.

Essai 10.

Molasse bitumineuse, au bord du
Rhone, sous le Cret Macoset.

Prise: 250 gr.
Obtenu: 15,3 gr d'huile.
% en bitume: 6,12%.

Essai 11.

Molasse bitumineuse, au bord du
Rhone, rive gauche du Pissier.

Prise: 250 gr.
Obtenu: 12,8 gr d'huile.
% en bitume: 5,12%.

Essai 12.

Molasse bitumineuse au bord du
Rhone, rive droite au sud de

l'Usine de Pyrimont.
Prise: 250 gr.
Obtenu: 13,2 gr d'huile.
% en bitume: 5,28%.

Des essais qui precedent, nous pouvons conclure ce qui suit:
La teneur moyenne de l'asphalte en bitume est de 7 ä 8%.

Cette teneur reste assez constante dans les divers points du

gisement etudie (essais 3, 4, 5 et 6).

La molasse bitumineuse generalement pauvre dans les regions
eloignees du calcaire asphaltique (essais 10, 11 et 12) est beau-

coup plus riche en bitume dans les endroits ou eile est en contact

avec l'urgonien bitumineux (essais 7, 8 et 9). Et meme, dans

ces endroits lä, sa teneur en bitume est bien superieure ä celle

du calcaire (essais 4, 5, 6, 7, 8 et 9).
Cela semblerait indiquer qu'il y a une relation entre la

bituminisation du calcaire et celle de la molasse.
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III. — Etude comparative des bitumes d'une heme coupe
VERTICALE (URGONIEN ET MOLASSE).

1. — Echantillonage et extraction.

Nous avons choisi pour effectuer notre echantillonage une

region oü le contact calcaire-molasse apparait d'une fagon tres

marquee.
C'est ce que nous avons trouve ä la galerie n° I (region sud)

de la Mine de Volland.
Directement sous l'humus se trouve un banc de molasse tres

bitumineuse qui est separee du calcaire urgonien par un
conglomerat. Les elements de ce dernier sont en grande partie
formes par des cailloux d'urgonien roules et impregnes de la
meme faijon que les assises du calcaire lui-meme. Ces elements

sont maintenus par un ciment calco-marneux, quelquefois
completement marneux. Ce ciment, lorsqu'il est surtout
calcaire, est un peu impregne de bitume; lorsqu'il est marneux
il ne presente pas trace de bituminisation. Dans ce cas, les

cailloux urgoniens impregnes sont absolument isoles dans une

pate sterile. Ceci nous montre que la bituminisation des assises

urgoniennes est anterieure au depot de ce conglomerat.
Par endroits, le conglomerat est fissure, et l'on peut voir le

bitume suivre la trace de ces fissures, decelant ainsi son passage
d'un terrain ä l'autre. En d'autres endroits, le ciment est suffi-

samment calcaire et poreux pour que le bitume ait pu y eir-
culer. II y forme alors de grandes taches passant de l'urgonien
ä la molasse.

Nous avons done abattu 25 kilogs de calcaire urgonien tres

impregne que nous avons reduit en un echantillon moyen de

5 kilogs.
Nous avons precede de meme pour la molasse.

Puis, sur ces echantillons, nous avons precede ä l'extraction
du bitume. Ces extractions ont ete effectuees au moyen des

appareils Soxleth en fer, dont nous avons parle plus haut.
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a) Extraction du bitume de la molasse.

Nous avons fait onze prises de 400 grammes et une prise de

600 grammes, pesees au gramme pres.
Notre appareil se composait d'un ballon pyrex ä 3 tubulures,

contenance 3 litres, installe dans un bain-marie. Par une des

tubulures passait un thermometre pouvant marquer jusqu'ä
150 degres.

A la tubulure centrale etait adapte le Soxleth metallique
surmonte d'un refrigerant ä reflux de 5 boules.

Voici un tableau donnant la marche de ces extractions:

N° des prises
Prises initiales de molasse

bitumineuse traiWe
(gr)

Sables rfeiduels aprts
extraction

(gr)

9

10
11

12

1

2

3

4
5

6
7

8

400
400
400
400
400
400
400
400
400
400
400
600

365
364
360
365
364
363
365
363
358
360
360
530

5.000 4.517

Total des prises 5.000
Total des sables residuels 4.517

Bitume 483 grammes, soit 9,70% de bitume.

b) Extraction du bitume du calcaire.

Nous avons fait neuf prises de 500 grammes et deux prises de

250 grammes et nous avons procede comme pour la molasse.
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Voici le tableau de ces extractions:

N° des prises
Prises initiales
Calcaire traitfi

(pr)

Rfeidus calcaires
aprfes extraction

(gr)

1 500 462
2 500 463
3 500 461
4 250 231
5 250 232
6 500 460
7 500 460
8 500 459
9 500 461

10 500 461
11 500 462

5.000 4.612

Total des prises 5.000
Total des calcaires residus 4.612

Bitume 388 grammes, soit 7,7% de bitume.

2. — Essais de distillation.

A. Bitume de la molasse.

a) Essais qualitatifs.

Nous avons fait deux essais qualitatifs de distillation, afin
de savoir quelles etaient les temperatures des principales
fractions.

Essai n° 1. — Le premier essai a ete effectue dans un ballon
surmonte d'une colonne de Vigreux entouree d'un triple calo-

rifuge et surmonte d'un thermometre.
Apres avoir chauffe progressivement au moyen d'un bain

d'huile jusqu'ä 300 degres, nous avons constate que rien n'a
distille au delä de la colonne de Vigreux, les fractions passant ä

une temperature trop elevee.

Essai n° 2. — Nous avons pris alors un ballon ä distiller dans

lequel nous avons introduit environ 50 grammes de bitume et
nous avons chauffe sur une toile metallique. Nous avons constate
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qu'une fraction passait vers 100 degres, puis une autre pres de

200 degres et enfln la plus importante entre 300 et 350 degres.

b) Essais quantitatijs.

Nous avons utilise pour cette distillation une cornue dont le

col penetrait dans un refrigerant droit. Cette cornue etait sur-
montee d'un thermometre marquant jusqu'ä 360 degres. Nous

avons chauffe progressivement sur toile metallique d'abord avec

un bee, puis avec deux becs teclu.
Prise: 100 grammes.
Nous avons note les fractions suivantes:

Temperatures Grammes d'huile
o

1 110-170 9,2
2 170-230 2,2
3 230-300 5,8
4 300-350 37,8

Total des produits volatils 55,00 grammes
5 Brai (residu) 43,80

98,80 grammes

Nous avons redistille les 55 gr de produits volatils afin de les

purifier. Voici le resultat de cette distillation:

Temperatures
0

Grammes d'huile

1 90-120 5,8 gr huile jaune
120-170 0,0

2 170-200 6,8 gr huile jaune-fonce
200-240 0,0

3 240-270 13,5 gr huile brun-fonce
270-290 0,0

4 290-320 14,2 gr huile brun-noir
fluorescence vert-
jaunätre

5 320-350 13,9 grhuile noire (brai
liquide)

54,2 grammes
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B. Bitume du calcaire.

Apres un essai qualitatif, nous avons procede ä une distillation
fractionnee en nous servant de la meme cornue que precedem-
ment.

Nous avons fait deux essais sur 100 grammes chacun.

Essai n° 1.

Temperatures Grammes d'huile

1 80-110
110-200

2 200-240
240-250

3 250-270
270-290

4 290-320

Total des produits volatils.
5 Brai (residu)

Essai n° 2.

Temperatures

5 gr huile jaune claire
0

5,2 gr huile jaune-fonce
0

31.2 gr huile brun-fonce
0

27.3 gr huile brun-noir
68,7 grammes
27,9

96,6 grammes

Grammes d'huile

1 80-110
110-200

2 200-240
240-250

3 250-270
270-290

4 290-320

Total des produits volatils.
5 Brai (residu)

Moyenne.

5,2 gr huile jaune-clair
0

5 gr huile jaune-fonce
0

33.4 gr huile brun-fonce
0

25,9 gr huile brun-noir
69.5 grammes
28,7

Temperatures

98,2 grammes

Grammes d'huile

1 80-110
2 200-240
3 250-270
4 290-320

Total des produits volatils.
5 Brai (residu)

5,1 gr huile jaune-clair
5,1 gr huile jaune-fonce

32,3 gr huile brun-fonce
26,6 gr huile brun-noir
69,1 grammes
28.3

97.4 grammes

Le brai a une apparence de coke.
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Remarque. — Le bitume du calcaire est plus riche en produits
volatils que celui de la molasse.

En effet, le total des produits volatils du bitume du calcaire
atteint 69,1%, tandis que pour la molasse il n'atteint que 55%.

Naturellement, le bitume de la molasse est plus riche en brai
(43%) que celui du calcaire (28,3%).

Cela indique que le bitume de la molasse est beaucoup plus
oxyde que celui du calcaire; d'ailleurs, les essais suivants
(densite et point d'inflammabilite) vont egalement le montrer.

3. — Densite et point <Tinflammabilite de ces bitumes.

A. Densite.

La densite du bitume brut qui suinte dans quelques regions
de la mine atteint 1,0895.

Nous avons pris la densite des bitumes de la molasse et du

calcaire, bitumes epures. Nous avons obtenu:

Bitume de la molasse: 0,9985
Bitume du calcaire: 0,9865

La densite du bitume de la molasse est done de 0,0120 plus
forte que celle du bitume du calcaire.

B. Inflammabilite.

L'inflammabilite a ete determinee au moyen de l'appareil
Abel-Pensky. II a ete trouve:

Bitume de la molasse: 169 degres
Bitume du calcaire: 146 degres

IV. — Conclusions.

La bituminisation de la molasse est certainement en relation
avec celle du calcaire.

En effet, si nous reprenons les divers essais de determination
de la teneur en bitume du calcaire et de la molasse sur divers

points du gisement, nous voyons que la molasse est toujours plus
riche en bitume dans les endroits ou elle est en contact avec le

calcaire bitumineux.
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D'autre part, si l'on etudie le conglomerat qui separe les

assises de molasse de Celles du calcaire, nous voyons de nom-
breux points de passage pour le bitume, d'un terrain ä un autre.

Maintenant, si nous admettons cette relation, dans quel sens

le bitume a-t-il circule Est-il monte du calcaire dans la molasse

ou au contraire a-t-il passe de la molasse au calcaire
Les essais physiques que nous venons de faire doivent nous

aider ä resoudre ce probleme.
La molasse, beaucoup plus poreuse que le calcaire, a parfaite-

ment pu fonctionner comme roche-magasin. C'est ce qui
expliquerait la plus grande richesse en hydrocarbures de la
molasse. Ces hydrocarbures provenant soit de l'urgonien, soit
de terrains plus profonds, ont traverse les assises calcaires pour
venir s'accumuler dans les sables molassiques. La, se trouvant
dans une roche tres poreuse, par consequent plus oxydable,
ils se sont lentement oxydes.

Tous les essais qui precedent ont montre, en effet, que le

bitume de la molasse, pauvre en produits volatils, est plus
oxyde que celui de l'urgonien, bien plus riche en produits plus
legers. La circulation du bitume calcaire plus fluide s'est faite
certainement plus facilement que celle du bitume molasse

D'ailleurs, ces hydrocarbures ont certainement circule sous une
forme moins oxydee que maintenant (nous avons pu voir en

effet dans la mine de Volland des suintements de bitume coulant
sur des cailloux calcaires et greseux depuis plusieurs annees.

Or, si l'on casse ces cailloux, on s'aper$oit que le bitume ne les a

absolument pas impregnes).
Considerons maintenant le conglomerat: nous y voyons

par endroits des cailloux roules d'urgonien impregne qui sont

noyes dans une pate marneuse sterile: celä signifie que l'impre-
gnation de l'urgonien est anterieure au depot du conglomerat
et par consequent ä celui des sables molassiques. A cette epoque,
le bitume de l'urgonien, moins oxyde que maintenant, est venu
s'emmagasiner dans la molasse oh il a acquis son maximum

d'oxydation. Le passage s'est done effectue de l'urgonien ä la
molasse.
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